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TAPISSERIE !
Tapisserie de manufacture An­

glaise, Française, Japonaise, 
Belge, Américaine et Ca­

nadienne, à des prix 
variant depuis

4 Cts LA PIECE EN M0NTAN1

Je puis assurer que’mcu as­
sortiment est dix fois plus com­
plet en cette ligne que ceux 
d’Ottawa combinés.

Wm. HOWE
Edifice Howc, rue Rideau, et î$t)«S 

rue Cumberland.

G. PHILBERT
IMPORTATEUR

TAPISSERIES
AMERICAINES, ANGLAISES ET 

ECOSSAIS

Coin des rues Dalhousie et Sain 

Patrice, Ottawa

PEINTURE,
TAPISSERIES,

PEINTURES PREPAREE 
HUILE,

MASTIC
PINCEA J

VIT

ARTICLES DE PEINTRE EN GENERAL

^igggi

Gbeiin de Fer da l’aciflqne
TABLE HORAIRE

Les convois quittent la gare UNION

Pour Montreal Trois 
RlVIFRKS, (jUKliKC, 
Saint-Ji an, Halifax 
et tous les points à 

. l'Est.

T.30 A. Al. 
8.25 “ 
4.30 1*. Al.

NORTON. PETKK
Toronto. Du 

1 troit; Buffalo, Bay 
City. Cimcagi ' et tous
IV

Pour Kl
11.30 A. Al. 
11.00 P. AI. très points a

3.30 P. A!. | ' M.’IïlT.'ïw.’lIîxc'iHAM.
- A rn prior, Renfrew

12.01 Al IM IT { K‘,°,K,:«^ALK
.Wl T H U R.

12.01 MINUIT KSu-SrTB
nom-ouest du Paci-

, Pour Port 
! Winnipeg

- Pour Prescott. New- 
' York et tous les 
. points dans l'Etat de 
' New-York.

7.00 i. Al. 
3.15 P. Ai.

Billets d'entier parcours, tables horaires, car­
tes et tout autre renseignement peuvent être 
obtenus au bureau des billets de la Cité, No 4a
rue Sparks.

J. F. PARKER.
Agent des Billets et des Passagers <^c la Cité.

D. Mc,'NICOLL.
Agent général des Passagers.

LUCIUS TURTLE. 
Gérant des Passagers.

SsLéiE•H
IM;ag|SJg:

CHENIN DE FER

“CANADA AT'lANTIC”
DA VOIE 1,A PLUS COURTE

Montreal et Ottawa
OTTAWA A BOSTON ET NEW-YORK, 

ET TOUS LES POINTS A 
L’EST ET AU SUD

Les convois partiront do la gare de la rue Elg 
comme suit :

TRAIN EPPRESS UE MONTREAL
Q fin A M TRAIN KX PRESS se raccor- 
OiUU rtilfli dam avec 1 Express du Grand 
T roue a Coteau pour l'Ouest et à Montréal avec 
les trains du «.r.ind Tronc pour l'Est ei le Sud- 
Est. arrivant là a 11.30 a. m.
A lin D M TRAIN RAPIDE avec salle 

■ elwl» a dîner, arrivant à Montréal 
a 8.2U p. ni., se raccordant avec les trains du 
Vermont Central et du Grand Tronc pour l’Est.

Les convois arriveront à 12.30 p.m. et 8.10 p.m. 
dod P si, se raccordant a la gare Bon.i venture. 
Mont réal, avec le-- trains de l'Est et du Sud. 

hur Palais Pullman sur les trains de M>—
"n train quittera la gare du chemin Rlch- 
id à 7.45 a. m. et 4.:t5 p. m. se raccordant 

les trains Express de Montréal.

EXPRESS DE HOSTON ET NEW-YORK 
VIA ROUSE'S POINT

1.20
A 5.10 p. ni. ot se raccordant a cet endroit avec 

| les lraina du Vermont Central et Delaware ot 
Hudson, pour l'I-et et le Sud. arrivant à Boston 

' à 7.lit et à New-York à 7.00 le lendemain matin.
i Des chars dortoirs Pullman sont attachés aux 
I train* entre Ottawa et Boston. Les passagers 
I d'Ottawa pour New-York prendront les Pull- 
I man à Saint-Albans ou a Rouse's Point, 
i U-s billets, les lits ot tout antre renselgno- 
i ment peuvent èt re obtenus au bureo a des billets 
i do la cité ou aux stations.

F. J. CHAMBERLIN.
Surin tend oit Généra

PERCY R. TOPD.
Agent général des Passagers.

IR

LE CANADA—MARDI, 13 DECEMBRE 1887
Tenant de la orison, une pou? 8ée se produi" 
ait et tout le monde se uorl :i vers la oorte 
conduisant à la cour de pr,|icc.

Fahgy et Neaglé, eu.chaînés tou es 
deux descendirent les premiers, puis Bu­
reau, accompagné d’j depute grand con­
nétable, M. Bissonnp tte. Ills. Des excla­
mations ee firent er,tendre et 
connaître qu’elles étaient un a 
tre les prisonni

dont on l’accuse et se fait fort de prouver 
son innocence.
Mme Navgelé et Mine Bureau sont allées 

voir leurs maria en prison. Mme Fahey, 
qui est malade depuis longtemps, a été x i- 
vement a Meet ce par l'arrestation de ;

CONTESTATION DE LAPRA1RIE Le loyer que l’on paie pour 
I couvrira piesque l’intérêt 
.ne nouvelle construction.

Un vue de lexteivùon probable des limi­
tes de la ri té, je suis favoiabie a l’adoption 
du système du police en patrouille. Accom­
pagné par plusieurs echevius. j ai visité la 
ci lé de Hamilton, il v a quelques 

examine le système en v 
cette cité. M'étant mis au cour,..... 
les détails, j ai acquis la contlance « 

fonctionnera avec avantag

très raisons, 
l’édifice actuel 
sur le coût ti’ui

CIRTKS PROFKSMONEI.LKS

Macdougall, Maedougall & BelcourtLa caaae de l’élection contestée de La- 
prairie a été appelée hier matin devant

M 'ï£ÎÏ1(oi?fini'0prr1Xlt une troisième 
déclaration signée par M. Odilon Goyette, 
admettant que des manœuvres fraudu­
leuses ont été commises par ses agents 
hors sa connaissance, mais se reservant le 
droit de contredire toute preuve de cor

accompagnée d’un 
affidavit du médecin constatant que le de­
fendeur est gravement malade et ne peut 
s’occuper de sa cause avant au moins une 
quinzaine de jours.

M. Fréfontaine d
B°L’honorahie juge Loranger dit qu’il est 
prêt à rendre jugement sur la motion pré­
sentée parles avocats du requérant pour # 
uermission d’ajouter de nouveaux articles 
a son articulation de faits. Ces articles 
que l’on propose d’ajouter sont de deux 
sortes. Les uns allèguent corruption 
les agents du défendeur. La motion n 
pas accordée quant à ceux là, parce qu 
preuve de tel le corruption est faite et que 
la déclaration produite par le défendeur, 
il y a un instant, est suffisamment expli­
cite. Mais il y a lieu d’accorder des arti 
culations supplémentaires qui allèguent 
corruption personnelle. Cest une question 
d'intérêt public et jamais permission da­

ter telles articulations n a eto refusée 
il n’y a pas un précédent dans ce sens, 
motion est donc accordée quant à ce qui 
concerne les faits de corruption person- 

ît à ce qui se rapuorte 
i agents du défen-

1 AVOCATS, PROCUREURS, ETC.,

Ontario et <|nebec
SCOTTISH ONTARIO CHAMBERS. Ottawa 

Hon W.

ni mois, etjai

Aussitôt descendus de voiture, Fahey,
Naegle et Bureau furent conduits dans la 
chambre des grands jurés où l’enquête a 
été tenue a buis-clos par M. Desnoyers, 
chargé pendant le mois des enquêtes préli­
minaires, mais les couloirs du palais fu- 

itôt encombrés et force fut aux 
messagers et aux constables de faire.sortir 
la foule plusieurs fois.

esccndait par un escalier, mais ou 
remontait par l’autre, d’aucuns même fai­
saient le tour par les cours civiles et cinq 
minutes plus tard le même encombrement 
se produisait.

Le bureau de M. le juge Dugas 
valu, et, de tous côtés, on ne voyait que 
gens volés autrefois oui venaient aux nou­
velles pour savoir si les prisonniers n'au­
raient pas déclaré être les auteurs des 
vols commis chez eux.

Les détectives MM. Flynn, Maxwell et 
Wilson étaient l’objet d’une curiosité bien 
naturelle et nous avons remarqué MM.
Julien et Brodeurs, les artistes bien con­
nus, prenant des croquis des policiers amé-

L’enquêle 
qu’on le sud 
quand même et on est 
porte de la chambre dt 
les prisonniers et où 
miliaires.

Dans la chambre des grands jures M. le 
juge Desnoyers occupe le haut bout de la 
grande table, à sa droite se trouvent M.
Kcrr, avocat de la compagnie du Grand 
Tronc, puis M. Saint-Jean, avocat de Bu­
reau, et derrière lui est assi Bureau.

A sa gauche, est placé M. Arthur 
bensky, avocat de Fabey et de Naegle.

Le premier témoin entendu a été M.
John Stone, employé de la compagnie du

. F™posi.fo,, provincial* oui »>■«. tenue 
e.t relativement (I.- peu <1 importance. ! ’n «cite année, a eu, vu tl.-miitlve un re 

Quami le ro.rt/able Bureau, l ull ,1e, pri- »»lta «‘»tl».f»wont p.iur ton», et a conlrl 
aonniers, a été amené samedi devant le I e dirige, I «.tient.un de nos tone, 
magistrat de police, il a commencé it entrer : mjens, , faveur de la fondation U une
dans la vole des aveux exposition lnduetrielle permai..... le a Ut-

II a déclaré que cVlail lui qui avait re- ; I»» Une grande partie ,le I ouvrage pr.- 
Isa l'-ftliey s clef du coffre fort de la liminaire a déjà ele cul repris, e des, .oils 

Grand-Tronc et qu’il avail assis,,- j ""

e'nd’Tt j '

qu’il désignerait il révélerait certaines fait dans le passe, c est a dire uue 
choses nui pourraient rapporter plusieurs lierai tool I. concours possible pour favo- 
milliers de Piastres a la corporal inn. riser cl faire réussir un projet si louai,le.
Fateay"il,V|UeV^,LtdDu±glntî1.ttrma!sr Améliorations

en voyant le détective arrêté, il dit aussi Toutes les améliorations
-ie retire tou, ee nue j’ai dit. ÜYncSrïïère^dumbl
Hier, M. Alexandre Dufresne a re- i 1 ,0 m .mmemela re ■ - 

m comme lui appartenant le diamant , 'olti la nomenclature 
que lui a présenté le detective Wilson et j , ,
qui lui a été volé. i Chemius macadamise»......................

On sait que le 7 novembre dernier. M. : Chemins en graviers..............................
Dufresne se trouvait a l'hôtel Péloquin, au i Nouvelles rues ouvertes et nivelees.
Sault au Recollet, quand il lit- lu rencontre Trottoir transversal de six pieds 3
de Naeglé et de Plante, gardien de nuit ; il j pouces.......................... .............................
leur montra sa bague, contenant un dia ; frottoir transversal de «pieds

évelué à sl'(H) et après être passée de ; KM pieds linéaires de pavage en gra­
va mains la bague disparut tout à uit aux Chaudières..............................

coup. Des recherches furent faites, on Sept traverses en granit.......................
fouilla tout le monde, Naegle et Plante y j . .. ,
compris, mais on ne put rien trouver. Département du tou et de

C'est alors que M'Dufresne accusa Nac- 1 éclairage
glc et Plaide d’etre les aoteo» do vol. , p„saesaloM do nm
Ceux-ci «e récrièrent et ptire I le lends- ' avm c<llllilp j„ ,eu ,, de
ma", eliarun une action en dommage nu H j-„, négociation,
■limitant de 81«»contre M. Dufre». . .cumincnevca aver le minisire des

Les Houpyimn de M. Dufresne sel blent u| !o construction el
cependant bien fondes car Xaegle rém i ,1 J q-,,1,,,. 
v a quelques Jours au d.-.eell.e \\ -°''« j-," „bu,nll conséquence u
d,a,na.it qui ornait I» Imuile en ni demain fa ^ |a du K„,'lvl.niemun,
danI de le \, ndr, aux KtatH l m . pris et le central accordé.

W iléon ennserr a la p i, e , n eience et ^ c,lte>aullde Védidce sera termine, conn 
menlla hier a M. ' 'V1 - , : pletenn-nt équine et aménage, accordant
recount parfaitement a certains défauts | L,lsi ,,I„L grande protevlien aux pro

(iTdT ef'nous donnons cette rumeur sur Incité '*

toutes "''üSSaait le chantage d u i l'i-vlairage, auprès de 1 honorable ministre
des travaux publics, pour obtenir de lui 
des lumières additionnelles pour le quar­
tier New Edinburgh. Je suis heureux de 
dire que quatre lumières électriques ont 
«•le accordées pour la rue Ottawa et la rue 
Mae Kay. a la condition que la cite ajoute 
r,.it deux lumières a cette rue. Six lampes 
additionnelles seront en consequence «-n 
opération avant la lin de ce mois. Ces 
lampes, avec huit autres mises par lu gou­
vernement sur la rue Wellington feront 
un total de 232 lumières dans la cit<*. 
Quelques autres lampes devenues neces­
saires seront ajoutées prochainement aux 
différents quartiers, ce qui une fois com­
plete nous donnera l’orgueilleuse satisfac 
li.m d dre la cité la mieux éclairée de la 
confédération.

Je suis maintenant en négociation avec 
le minist re des chemins de fer et canaux, 
pour faire vclairer les écluses et le canal 
du bassin, a l'élvctricite, négociations qui. 
je l'espere, auront un résultat satisfaisant.

Evaluai ion

LA MAIRIE Mac lOUGAi.L. N. A. Belcoubt, LLM. 
Frank M. Maidjugall.système 

ütt

O’Cara RemonPOUR 1888 Annexion

ant été nommé 
nite d'annexer i 

iionuaiils, 
euneuouv

ltegleineiits

l’ar résolution du conseil, la codification 
des réglements de la cité a été entreprise 
et se poursuit maintenant ; tout contribua 
ble qui a les intérêts de la société à cœur 

trouvera la dépense faite en rapport 
avec cette réforme d'une si grande utilité.

Parus et ponts

Je suis favorable à 1 et 
parcs dans les parties Est et Ouest 
cité sous l'autorité de “ l’Acte des parcs 
d'Ontario,” et cela à une date prochaine", 
alors que l'on peut acheter le terrain à l’ar­
pent el non pas au pied. Je suis fortement 
en faveur d’un pont interprovincial sur la 
rivière Ottawa, et d'une gare centrale de 
chemins de fer pour tous les chemins de 
fer actuels et projetés. Le projet est d'une 
très grande importance et devrait être ap­
puyé d’une manière tangible nar le gouver­
nement U-deral comme par les gouverne­
ments d'Ontario et (!«• Québec. Je ferai 
mes plus grands efforts dans ce sens, si je

Pont <le la rue Somerset

Uu comité ay 
l'opponu

aire

le conseil

iUaU\1l
en même temps 

elle distribution de 
est maintenant de- 
discussion et adup-

AVOCATS. SOL ICI TE U RS. 
NOTAIRES, Ere.

Bloc Hay. rue Sparks. Ottawa. Ont.
l’HKS DE L'HOTEL RUSSELL

Martin O’Gara C. R.

districts e 
que pour I,Aux Electeurs î Cité (l’Ottawaeinande que la cause On d

E. 1*. Iis ,!ON

G EU. MoLAI RLN, L. L. B.Alemhtmcs et Messieurs,
AVOCAT, Etc.

Bureau : 11) rue Elgin, Ottawa.
11 existe dans 

très imn
e dans d’au- 

■ation.une 
i accorder

ite dans Ottawa comme d 
ndes villes de la Confédér 

me respectée par le 
au premier magistrat de 
terme d’office.

Dans la courte périoc 
n'est presque pas possible d’accotnp 

pi’ou le voudrait. Je viens «lui

C
cia

Vu 
le t

Z api HUDGINS, KIDD & ROITIERFORD

ne vous 
la con- 

généreusement

le d une lu'l'i' Avocats. Kolllelieiir*. Holalrew, etc.
tiuiirèinc, le I'arlemenl. 
nus Publics, etc.

la Cour l 
•purtemeCdiablisseme

minder un rclimuvellement de 
l'avez si généré!fiaise fait à huis-clos mais malgré 

cherche à avancer 
heureux de voir la 

ans laquelle 
a lieu l'examen p

ice que vous m 
ordév en janvier.

nee dont la fin approche rapidement 
a été remplie d'éveuements I l es importants 
el u vu s’opérer de grands et rapides déve­
loppements dans le progrès et la prospérité 
de notre ville.

La célébration cette année du jubilé de 
la reine dont les fêtes ont dure deux jours 
à Ottawa, a eu un grand succès ; ces fêtes 
ont été une occasion de grandes réjouissan­
ces non seulement pour les citoyens d'Ot­
tawa, mais aussi pour les habitants des

ARGENT A PRETER—
La aTu!iie chacuni?n

Bureaux : Scoitish Ontario C'hambc 
Kernptville, On ario.

rs. Ottawa :
ri'ii-

John Hoüuixs * 
Alex. C.

G ko. K. KlDDnelle et rejetée quant a 
à la corruption par les Rutherford

d<L’ïmnorable juge dit qu’il est disposé à 
accorder la requete de l’avocat du défen­
deur pour ajournement de la cour, vu les 
documents produits.

L’honorable M. La 
demander au tribunal des sommations 
contre l’honorable M. McShane et M. Aimé 

le témoignage 
mais qu’il n’est 
6 me.

J. 1\ FISHER

0AVOCAT. SOLLICITEUR. Kir.
Agent pour la Cour Suprême, le Parlement et 

loi Départcnieuts Publics.
Scottish Ontario Chambers. Ottawa. Ont.

te dit qu’il désire Glo
ets circon voisins.

Exposition permanenteBourassa. en rapport avec 
de ce dernier en cette cause 
pas prêt à le faire le jour m 

Le juge dit qu’il siégera mercredi pour la 
contestation de Verchères et qu’il sera prêt 
à l’on tendre ce jour-là. L’on fixera aussi 
la date a laquelle la contestation se conti

McVeity& Hendersondéveloppements ra­
des Quartiers Wvl-

tin pont 
à la rue

s efforts

Un conséquence des 
pitiés de la partie sud 
lington et Saint-Georges, l’action i 
suil u été attirée sur la nécessité d' 
sur le canal Rideau, faisant -suite 
Somerset. Si je suis de nouveau placé 
la chaise civique, je ferai tous me 

gouvernement fédéral | 
it construit a une dale

duï AVOCATS, SOLLICITEURS. Etc.
Agent i pour la Vo ir Suprême et les Départe 

ments Pubtics.

]

'L1auprès
Taylor Mc V kit y.

gare mdu
Geo. F. llKNDKRSON.ce pont so

Institutions de charité et «l’édu­
cation

Les détectives de Montréal STEWART, CHRYSLER i GODFREYune j'ai 
je doiï-

!

AVOCATS. SOLLICITEURS 
Agents pour la C'o ir Suprême et le Parlement.Récits des détectives américains Pendant mon terme d'office, je me 

humblement efforce de promouvoir les in­
terets des institut ions de charité el d’édu­
cation de la cité, et que je sois élu 
ces institutions trouveront 
moi un véritable ami et defen

Clubs athlétiques

Les diverses asso 

coopéra___

Chambres Union, 14 rae Mvlcalfe, Ottawa, Ont-
L’enquête préliminaire ou non, 

toujours eulaites pendant 
Travaux ont été McLeod Ste F. H. Chrysler

GodfreyArrestation de Plante e et permanent.

SW. J. CODEMilles.
dations athlétiques de 
n tin lieront à av<
: et mon appui.

Détails

Voici comment le détective Maxwell 
raconte les relations qu'il a eues avec les 
détectives voleurs.

Il y a eu samedi huit jours, je suis arri­
vé à Montréal avec une lettre du détective 
Flynn adressée à Wilson, constatant que 
j’étais le “ bon briseur de coffre-forts ” que 
Fahey lui avait demandé pour l'utiliser. Je 
rencontrai Fahey dans la chambre de NX il­
éon, au No 14 de l'hôtel Richelieu et je lui 
fus présenté sous le nom de “ Craig, ’ de 
Boston. Nous parlâmes de différentes cho­
ses et finalement Wilson dit à Fahey 
“ Craig écoute beaucoup mais il » est pas 
grand parleur.” Fahey alors découvrit ses 
projets et nous nous mimes a parler du 
vol du Grand Tronc. Il dit que c'était une 
affaire mauquee, car au lieu de ÿl2(H) ils 
auraient dû avoir 57,000 ou $8,000.

“ Frank, tu faibli 
Fabey à Wilson, et 
côté, à
qu’est-ce que cela veu 
mais pris pour un poulet, n 

ndit : “J’ai craint Bi

Avocat. Solliciteur, i:tc.
ijoTTjan Ontario Chambers, Oitawa, Ont. 

-----ARGENT A PRETER------

ont eu et coi 
ition cordiale

EHDépartement sanitaire
de cette année, le déi 

ire de la cité a etc mis su 
«l par la nominal ion d' 
taire pratique,don 
it de surveiller les

Bradley * SnowDans le.cours

nt les devoirs 
ouvrages de 

«•goûts des <*d i flees pa­
ie un-s privées et de faire res 

uis-i les reglements sanita 
environs, dans un but de aûi

e U le AVOCATS, SOLLICITEURS pour i.a COUR 
SUPREME, NOTAIRES, Etc.

R. A. Bradley.

pencil r
spéciaux sont fie 
ylonibier et les 
files et déni 
peeler 
dans les 
publique.

J'ai vis

5A. T. Snow.

Argent à prêter à t> avec privilège do rem­
bourser en aucun temps.

1 “dvj'a 

travaux 
IVquipe- 

pour le feu, et 
n dull de ÿlô,- 

. Des plans

Docteur NOL1Npendant l’été et j'ai 
urs en op«‘intion. Si 

i l’etabliss

• Montréal
examine les incinérateurs 

suis élu 
d’un inciné 
tiére offensive et 
détruite.

Je suis en faveur d'adopter dans les dis­
tricts les plus peuplés le système d'enléve- 
nient des bourbiers de cour. Le coût de 
voitures a cet effet ne serait pas excessif, 
tandis que le bienfait qu'en tirerait la 
santé publique <eiait incalculable.

La construction de nouveaux ego 
progresse d’une manière satisfaisante 
annve et un parfait système d "«-go ut s est 
saiisaucundoute le fondement d’une bonne 
santé. En conséquence de la seclu­
de la rareté de l'eau, et l’absence d'orages 
électriques un certain malaise a été cause 
au sujet de la sant.i- publique.J’ai consulté 
l'officier de santé et les premiers iu«-d« 
de la cité et je suis convaincu que l « 
sanitaire de la cite reviendra procha 
ment à son état normal.

Séances «lu Conseil

Sje favorisera 
rateur dans lequ 

dangereuse

•Muent CHIRURGIEN DENTISTE
Coin «les rues Sussex et Itideau

OTTAWA

uel toute 
: pourra être

â
lis, mon vieux,” dit 
je me tournai de son 
en .lisant : “ Frank, 
t dire t Je ne t’ai ja- 

II....” Wilson 
ureau. Il était 

l’imbécile nous a cause bleu des

\> zHeures de Bureau : - De 9 a.m. à 5 p.m.

: U 
: il5 g

= “
- E,

■ ! s

mon tour,
Br J. A. FISSIAULT

Il essaya d’allumer ie feu niais il était 
tellement maladroit qu'il ne faisait rien de 
bon. Vous sav«-z, Faii-y, que Bureau re 
culait trop vers la p..rie et qu'il nous disait 
de ne pas faire de bruit, d’une voix un peu 
trop élevée.”

—J’eapere que nous ferons une meilleure 
affaire la prochaine fois “dit Fabey " et 
que Craig lie sera fias aussi mou que vous.

Puis ils sortirent tous les trois pour se
P Nous rencontrâmes le lendemain soir 
Fahey et Naegle a l'hôtel Richelieu et 
Naeglé alla â l’hôtel de ville et revint avec 
Bureau. Je lui fus présente. Il envoya 
Frank Wilson au diable en blasphémant. 
“Il y avait $8,000, dit-il, et tu pouvais 
aussi bien les prendre.’’

Fahey dit en noue présence : “ Dites 
donc, la meilleure affaire est d'aller dans 
la galerie de peintures de Sir Donald 
Smith. C’est aussi facile a faire que de 
traverser la rue. Il est actuellement a To­
ronto où il assiste à l’exposition.

Smith a payé $08,000 pour ses tableaux 
et il donnera bien $5,000 pour les recou­
vrer. Nous partagerons l’arge

Nous sortîmes et Fahe 
désignèrent le magasin 
fort, rue Notre-Dame ; 
voulais marchander 
jetai un coup d’œil sur le coffi 
rae dit que les fourrures avaient été 
dues le vendredi préAdent. J'en infi 
Fahey.

Nous nous rendîmes ensuite au 
et au restaurant Walker. Je vis les cof­
fres forts et Fabey me demanda si je pou­
vais les ouvrir.

Nous allâmes aussi au bureau des chars 
urbains, rue Craig. Fahey me dit qu'il y 
avait la une bonne affaire â faire, ainsi 
dans un magasin d’épiceries eu gros 
du marché Sainte-Anne où Bureau était

CHIRURGIEN DENTISTE
25 rue Sparks, vis à vis le Itussell

Extraction des dents u l’aide du gaz.
Heures «le bureau, de !i à 5 heures.

qu'il pratiqu 
systématique.

Pendant plusieurs mois, 
rivait le soir dans un resta 
parfois par une sociét«' 
qu’il examinait avec attei 
nés qui entraient et sou paient a vee 
femmes du demi monde.

Quand il remarquait 
occupant une certaine position dans lu so­
ciété, il prenait note de son nom, et, quel­
ques jours plus tard, la personne en ques­
tion recevait la visite d'un homme ou 
d'une femme qui l’informait que sa con­
duite allait être dévoilée à sa famille si on 
ne prenait fias des arrangements.

La position était grave et pour éviter le 
scandale le citoyen compromis payait"8100, 
$200, $300 et meme, selon sa position de 
fortune pour acheter le silence de ses ex­
ploiteurs. .

Ce genre d'affaires rapportait beaucoup, 
parait-il. niais quand la chose parvint aux 
oreilles du propriétaire du restaurant, il 
mit le détective à la porte, avec ordre de 
ne plus se pr«*senter â l'avenir.

Le rôle joué par Wilson dans 
re a été. parait ik, sou 
sonnes, le détective 
de la rue Bleury, qui en voyant 1 
Naeglé en compagnie du délectiv

deux autres et agissait comme mouton.
Cependant Fahey, fort des pseudo-réve- 

lut ions que lui avait faites Wilson, ne se 
di-llait nullement et avait pleine confiance 
en son ami qu’il croyait toujours être son 
complice.

Samedi matin, quand les trois prison­
niers étaient miuis dans le bureau du 
magistrat de police, celui-ci apivs les avoir 
interrogé, fit entrer M. Maxwell et lui dit :

—Eli bien, M. Maxwell, c'est le moment 
de parler, qu’avez-vous â dire !

En voyant le nouvel arrivé qu'ils con­
naissaient sous le nom de “Craig." Naeglé 
et Fabey crurent qu'il était arrêt»- «-gale 
ment, cependant, ce nom de Maxwell que j 
lui donnait M. Dugas les déboutait, mais 
leur étonnement augmenta bien 
quand ils entendirent la réponse de 
ex-allié.

“ M. le ma

ce détective ar­
mant fréquent»- 

mêlée et
ition le?: CHS. DESJARDINS -■% 

~ §S
Agent d'Assvranc : et Courtier

Hotel Bussell, No 20 rue Sparks
---- OTTAWA-----

létalaussi un citoyen -S

Représente la CITIZEN, départi-incnts du 
Feu la Vie e dos Accidents ; aussi agent 

pour plusieurs Compagnies Anglaises 
de premiere ulat

Capitaux réunis : ... $40,000,000 mJ’ai assisté à toutes les séances reguliv 
res du c nseil a l'exct p: ion de deux.et mon 
absence dans eus occasions était complete- 

inévitable. J'ai assiste à toutes les 
eil dont il y a .eu

r a été le plus rude que 
nous ayons eu depuis plusieurs années ; 
en prenant ma charge je suis venu a mon 
bureau tous les jours â l'hôtel de ville, et 
j’ai consacré beaucoup de mon temps et de 
mon attention à soulager les besoins des 
plus pauvres.

Le jour de la nomination j’espère pou­
voir vous faire connaître mes vues d'une 
manière plus élaborée.

Avec l'expérience acquise pendant cette 
aimée je svus que je puis vous être un peu 
utile, si vous m'accordez un second tei 
et j’ai confiance que vous me l'accorde 
vous pouvez alors com filer sur moi 
dans chaque occasion qui se présente 

efforcerai de maintenir l'honneur et la 
dignité d'une cité importante comme la 
métropole «lu Canada.

Espérant obtenir l'appui cordial de tou­
tes les classes.

\ ,75

1 $
séances Marchi 

especes 
mandée

,T-9- M - Desjardins donne «ne attention 
toute Mpceinle aux allalres d‘assurance.

and <le Boyaux i 
de marchandises

à incendies et toutes 
en caoutchouc, com­

motion immédiate.
s du cous J2

un grand nombre 
L'hiver demie S as reç-oivc-m une at

s
mLAURENT DUHAMEL

ETAL I). MARCHE BY.

St te affai 
upyonne par deux per- 
Kellert et un hôtelier 

Faliev et 
détective atiiéri- 
celui-ci filait les

r de liment coniplol do-i meilleures vii 
du marché d'Ottawa. En gros et en détail : mou­
ton, p ire, saucisses, etc. Comme par le passé, 
M. Duhamel se fera un devoir de satisfaire les 
pratiifucs qui voudront bien 
bienveillant put roua: c.

■3•nt.
ey et Naeglé me 
de Bessette et Le- 

; j’y entrai et je 
des fourrures. Je 

e-fort. On

iis heureux de pouvoir déclarer que 
l’évaluation et la population «le la cité ont 
augmente. Dévaluation totale pour 1*88 
est de 814,337,815. L’augmentation totale 
sur 1887 est de ÿ 1.551.440. La population 

r les anm-es dernières est comme suit :

Je s.
:<
in eompugii 

doutèrent
Ihonot er de leur 

__ 1 12 87-88

Aux Peintres et un Pâlie en Général Si
H

1
ra je18871885

32.847 35.50031,753
ailBodega Tapisseiies, Peintures, Huiles, E:c S•euves de prospi-rite sont des jilus 

antes, mais ne sauraient nous don- 
de satisfaction que le fait, suivant 
eni établi : que durant h 
dessus mentionné, 
été placées dans i 
. dans Ottawa.

Departement «les finances

réjoui ss 

parfaitem
Je pose les grande# vitro* do chassis 

lPlate Glas*>aV
u”’ Je suis,es près 

a construe
années ci 
IKK),000 ont « 
de maisons

Votre obéissant serviteur. ESTIMATIONS FOURNIES SUR DEMANDE
McLEOD STEWART.

JOHN SHEPHERDde garde la nuit.
Naegelé et Fahey me dirent de ne pas 

avoir peur, car même en cas d'arrestation 
ils me feraient sortir de prison, car ils en 
avaient la clef.

Le lendemain soir Naegle me fit remar­
quer un magasin de bijouteries, rue Saint- 
Laurent, et Wilson demanda quel était le 
constable de garde à cet endroit, Na 
répondit ; “ Tout va bien, j’ai ai 
avec lui.” Il ajouta que l’ail 
bonne à cause de l'assorti 
reçu pour les fêtes.

Wilson nous accompagnait toujours.
Le détective Wilson raconte ainsi le vol 

de la gare Bonaventure.
“ Après que le complot fut formé, nous 

nous sommes rendus In et Bureau ouvrit 
la voûte avec une clef. Il était entendu 
qu’on prendrait tout ce qu’il y avait et j’en­
trai dans la voûte avec un autre.”

—Quel était cet autre homme i
—Je ne puis vous le dire. Celui qui était 

avec moiprit les boites et j’étais témoin 
du vol. Fabey et Naeglé étaient en dehors 
de manière que s’il y avait quelque surpri­
se, on fût protégé. Nous avons pris 81210 
et cette somme fut ensuite divisée.

-Qu’avez-vous fait de votre part ?
—Je l’ai remise au détective du Grand­

ie, je retournai â Boston et 
Fahey m’écrivit, me demandant de lui en­
voyer un homme de première classe. Max­
well lui fut envoyé sous le nom de Craig. 
Nous avons écrit, a la demande de Fahey, 
No. 201 rue Saint Denis et nous avons eu 
des réponses à nos lettres, ces lettres 
n’étaient pas signées, mais je crois que 
nous oourrons faire très bien identifier

Le détective Flynn déclare que lorsqu’il 
fut chargé de la cause, il s’aboucha avec 
Wilson et se rendit â Bos 
lui étaient à Boston en se ml 
curé les lettres de Fahey 
Adams. Il écrivit à Fabey au 
Saint Denis et reçut une réponse adressée 
à Wilson, dans laquelle étaient ces pa­
roles : “ Comment vont les aflaires du 
Grand-Tronc ? La voie est préparée, il 

r. Prévenez votre hoi 
si vous pouvez a

Hue Rideau. OttawaComme l’état financier annuel no 
fias prêt avant le 15 janvier prochain, je ne 
suis fias prêt a dire quelle sera la position 
financière exacte, mais les contribuables 
auront la satisfaction d'apprendre que l'ar­
gent a etc judiciairement employe a des 

vaux d'un caractère durable, et â des 
élimniions permanentes d’une grande 

nécessité.

Al! TEM1SKAM1NG Mloi!? W. E. BROWN
gist rat j’ai l’honneur de vous 

dire que ves trois messieurs, que je connais 
depuis quelques jours, sont des voleurs. " 

Une bombe éclatant près d eux n'aurait 
fait plus d'effet sur les prisonniers que 

n lit cette déclaration, cependant Fabey 
se remit le premier et dit : ” ï’out cela 
n'est qu'une conspiration.”

M. Maxwell le regarda bien dans les 
yeux et lui dit froidement.

—Je vous connais et t'affirme 
dis.

L’e

MANUFACTURIER et MARCHAND
rrange cela 
faire était 

ment nouveau JOSEPH TASSÉ

Brochure de 20 pages in-8o

10 cts L’EXEMPLAIRE

CHAUSSURES EN GROS !A <itie«luc
A transporté son établissement au

No 61, RUE RIDEAU
19 11 87-88 (Porto voisine de M. Wall, épicier.)

I Notre système d’aqueduc a été g 
nient étendu dans le cours de l'amie 
pose neuf milles en longueur de -tuyaux 

inillesde service^et I on 
ante neuf borne fontaines, 
ms augmenteront le revenu 

•1 pour 1887. de près de ÿS.OdO. Le re­
venu total pour 1887 perçu jusqu'à présent 
s’éleva a 8109,480.

L'agrandissement du château d'eau a été 
comiui-ncr et sera complété l’aunve pro­
chaine.

Conjointement avec le president et l’in 
génieur de l’aquéduc je suis entn? en né­
gociations satisfaisait tea avec le ministre 
du l'Agriculture pour l'extension de l’aque 
due jusqu’à la ferme expérimentale, 
negoeialioiis ont tùé ratifiées par le cou 
sell, et le service de Veau est maintenant 
complete, le gouvernement ayant payé la 
moitié des frais encourus.

Le revenu de cette source sera d'au 
moins £400 par année, avec augmentation 
annuelle probable outre le revenu inciden­
te! provenant des

iuxet troispnucipa 
a ajouté quan 

Os extensh
ce que je Isidore Despatie

PLATRIER

273—Ki t: Di: l.’HUUSÉ—273

uelnqnête va continuer de jour en jour, 
egelé est clans le corps de police depuis 

; il a été deux ans con 
poste No 3. Plus lard il 
corps des détectives. Son nom est devenu 
célèbre dans l'allaire de Faut eux. On sait 
que Fauteux, forçât du pi-nitencivr. s’était 
évadé et toute la police et ait a ses trouss 
Lapointe et Naegelé le trouvèrent 
rue Mignonne ; Naegelé l’étendit mort 
raide au moment où il allait brûler la 
cervelle a ee brave Lapointe.

Plus tard. Naegelé suivit deux émigrants 
anglais, voleurs, jusqu'à Manchester, E. I". 
Il réussit à les amener au Canada sans les 
les procédés d'extradition.

Naegelé a été habile pour l’arrestation 
du géant George Boarque, condamne au 
pénitencier pour vol de grand chemin.

Il a opéré l'arrestation d’un nommé Tho­
mas Lee, imuliqué dans un vol chez 
Hopgson, Summer et Cie. Cet individu a 
été condamné à quatorze ans de péniten-

II a aussi suivi avec le dét 
cand les traces d'un voleur de chevaux à 
Saint-Laurent,jusqu’à Cornwall. Le pri­
sonnier a été envoyé au penitencier pour

Edouard Plant

Na ICn vente au Bureau du CANADA■ep
nt

0
1882 line serge 

entra dans Ta

L. N. LOYER OTTAWA 23 11 87-87
■' lu Nouveau mamsin de Vins. Liqueurs et Epiceries

No 165, coin des nies Sussex et Clarence, mm SAiNT-GEom
tes

Tronc. Ensui 102 et 1U1 rue RideauM. lxivcr tient constamment a son magasin 
tout < e qpi constitue la ligivd épiceries dans ses 

iadroa details. II espere par sa p ompto at- 
ion et sa courte lue envers le publie, meriier 
large part do pu; rouage. 21 11

Vins. Liqueurs, Knu-.lc-Vie et Cigars impor­
tés de premier choix.

Jugez par vous mémo en venant nous faire

consommateurs sur
HOTEL INTERNATIONAL

« FRIEHû Ottawa12 et 11 rue GkorokTélégraphe d’alarme
Prix do la pension pour les voyageur», $1 00 

r. Tabled'hoio. $3 par semaine. Excel 
, lranches de mouion,

, en tou» uOnres, venaison durant la ta - 
mire et sous le plus court avis.

a la buvette le m- il-*

don. Wil 
ible. Il se

I,e système de télégraphe d'alarme pour 
le feu a été «•tendu, cette mince, jusqu a 
New Edinburgh. Il y a actuellement en 
tout UU boites, 12 cloches, et 35 milles en 
longueur de fil télégraphique. Le syste 
adopte récemment de tenir les ciels di 
des boites couvertes 
d'une grande eonin 
avec satisfaction.

Beef.'leak
parjou 
lent m 
huit ru.» 
son. n «n
leur choix «te vins, li 
directement. On sol

ertive Ar

No 201 rue

5 ISF5
BAKING POWDER.

uve constamment i 
ix «te vins, liqueurs 
lent. On sollicite u

gares unpo
iVvi ae. constable spécial, a été 

srs une heure hier après-midi, 
ipliclté avec Naéglé, dans le vol 

de M. A. Dufresne. Le grand 
iissonnette el le député grand- 

connétable Champagne ont opéré l'arresta­
tion au domicile de Plante.

Quand Naegelé fut arrêté, vendredi soir, 
par le grand connétable Bissonnette, il de­
manda pourquoi on l’arrêtait. M. Bis 
nette lui répondit que c’était pour le vol 
commis à la gare Bonaventure. “ Mais 
vous savez que je suis inmx'ent, répliqua 
Naegelé.” Il se tut ensuite. On trouva 
sur lui un revolver a sept coups.

Quand M. Bissonnette dit à Bureau 
pourquoi il l’arrêtait, ce dernier s’écria :

Grand Dieu ! arrêté Dour cela !”
Le détective Fabey. arrête à l’hôtel Ri­

chelieu. n’a pas dit un mot quand le grand 
connétable lui dit qu'il était accusé de vol 
au Grand Tronc, mais il parut atterré. 

Plante dit qu'il n'est pas coupable de ce

«•le troi 
fouet loi"et J. W. LA NCTOT,

Propriétaire.19 11 87-,‘8Kcp.,
•table I FERRONNERIESoutils.”

Wilson revint à Montréal ; 
rvlces de Maxwell et l’envoyai 

Ces hommes ne se connaissait!! pas avant 
de venir ici. Je suis ici depuis lundi de la 
semaine dernière.

Maxwell dit qu’il a’est beaucoup amusé
depuis quelques semaines.

M. Flynn est depuis dix-neuf ans à l’em­
ploi du Grand-Tronc ; il a été quatorze ans 
employé comme détective et trois ans 
comme «inducteur entre Toronto et Belle- 
ville et deux ans comme agent.

Hier matin, dés neuf heures et demie, 
une foule compacte se tenait aux abords 
du Palais de Justice et de l’Hôtel de Ville 
pour assister à l’arrivée des prisonniers.

L’attente fut longue, et quand vers dix 
heure» et un quart on signala les vol

Marchesje retins les
OU Là POEDRB A PATISSERIELa charge d’inspecteur des marchés a été 

abolie, cette au uve, el la garde des mar­
chés comme lu collection des loyers d’é 
taux ont. été transférées au departement 
de la Police. Ce nouvel arrangement a 
donné satisfaction et diminué considéra­
blement les dépenses.

liaisons conimcrcia- 
ei des mieux qimli- 

prix et de la qua-
L’une des plus nnek-nnes ma 

les de la x allée de l’Ottawa e 
liées sous le rapport «tes bas 

«les articles otiens en veu
aîsstï
r.-nl en 1880 et 1881 ; Médalllesde bronze obtenues 
i Toronto en 1880. A Montréal en 1881.
Elle est eomposéed'Ingréxlicntsdonton ne peut 

mettre en doute la salubrité. Depuis nombre 
d années, la Look s Friend possède la première 
place dans l'estime du public comme nn article 
tiuw-uth.k dans tout mknaok et auquel on
PEUT ACCORDER TOUTE CONFIANCE.

Manufacturée seulement par le proPnétaireae 
la marque de commerce.

En vente chez tons les Marchands
respectables.

McDougall & Cuzner
Protection par la Police Enseigne de la grosse Tarrière.

Si vous m’honorez de nouveau de votre 
confiance, je favoriserai la construction 
d'une nouvelle cour et station de police 

h de l’hôtel de ville. Il a été constaté 
ation de police actuelle est impro- 
uint de vue sanitaire et pour au-

---- MAGASINS :------<;

Rue Sussex etrue Duke, Chaudière j
que la st 
pre au po 23 11 87-88is

M

m

<

-W
*-

—
h

M
—

v
V

->•
X

-------------------
T

A
RG

EN
T CO

M
PT

A
N

T SE
U

LE
M

EN
T !

98
 et

 1
00

 ru
e S

PA
M

S
no

us
 att

en
do

ns
 a 

cr
ée

r u
ne

K
EA

RN
S k

 RY
A
N

- L
A

IL
 NO

U
S F

AU
T 

RE
 A 

LI
S E

R V
IN

G
T M

IL
LE

 PI
AS

TR
ES

 D’
IC

I A
U

 JO
U

R D
E 

L’
AN

 -
VE

N
TE

 E
ST

 M
AI

N
TE

N
AN

T C
O

M
M

EN
CE

E
 - -

 PA
S I

)E
 CR

ED
IT

 !
LA

 PU.
 TJ

S EX
TR

A
O

RD
IN

A
IR

E I)T
J

TO
U

TE
S LE

S V
EN

TE
S î

$2
0,
00

0
$2

0,
00

0

U
l =

“.-v: 
tu

x d
— 

m -

77


